
L’ouverture internationale est une caractéristique forte du CEE. La plupart 
des projets de recherche comprennent une dimension internationale 
et/ou comparative et leurs résultats sont fréquemment publiés dans 
des revues internationales ou traduits en langue étrangère. Les 
chercheurs du CEE participent à des réseaux qui regroupent des équipes 
plurinationales.  
Le CEE entretient également des coopérations suivies avec des 
institutions de recherche à l’étranger.

Les recherches du CEE donnent lieu à l’organisation de manifestations 
scientifiques et sont à l’origine de nombreuses publications. Le CEE 
publie une série de working papers en ligne : Les Cahiers européens de 
Sciences Po.

www.sciencespo.fr/centre-etudes-europeennes/
@SciencesPo_CEE

www.facebook.com/cee.sciencespo/

Dirigé par 
Florence Haegel 
depuis septembre 
2016, le Centre 
d’études européennes 
et de politique 
comparée de 
Sciences Po (UMR 
8239) rassemble 
aujourd’hui plus de 30 
chercheurs confirmés, 
45 doctorants et 
jeunes docteurs et 30 
chercheurs associés, 
français et étrangers. 

Les chercheurs 
du CEE sont 
très largement 
impliqués dans 
les programmes 
d’enseignement 
de Sciences Po à 
tous les niveaux. 
Ils sont affiliés à 
quatre départements 
(science politique, 
sociologie, droit et 
histoire) ainsi qu’à 
l’École d'Affaires 
internationales, à 
l’École urbaine et 
à l’École d'Affaires 
publiques. Ils 
enseignent également 
hors les murs.

L E  C E N T R E  D ’ É T U D E S  E U R O P É E N N E S 
E T  D E  P O L I T I Q U E  C O M PA R É E

Le CEE est une unité de recherche pluridisciplinaire qui se consacre à 
l’analyse comparative du politique. La réflexion sur les méthodes de 
recherche en sciences sociales occupe une place importante dans les 
travaux qui y sont menés.

Les domaines de recherche privilégiés se regroupent autour de quatre 
grands axes de recherche qui s’emboîtent les uns aux autres :

► les transformations du capitalisme ;
► l’État comme producteur de politiques publiques ;
► les villes, frontières et (im)mobilités ;
► la mise sous tension de la démocratie représentative.


